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mn — A r"u- 
<~hl-e.--r.   samedi   après-midi,  André 

•"arlal proaidalt ou ramooaga d'un« chemi- 
na» • laquelle il M tenait suspendu par one 
cord« I« maS-rtenant sous IM brat. 

L* cable M rompit at la malheureux fat 
praMMM d'aoe bailleur da 25 mètres an ml- 
lte-s run éboulia da auia. 

II a plustours cotas brisai at da nombrsu- 
> ta» imiiuiiani. Son état sat trat grave. 

Mort my »ter hut» i Danain 
Un entant da quatre aal étant déeédé cal 

jour» derniers, le médecin chargé de l'exa- 
miner constata sur diverses parties du corps 
de  nombreuses   traces d'empoisonnement. 

II refusa le permis d'inhumer et prévint 
le parquet. 

Calai al s'ait nota à Denain, acootnpa- 
gné da M.ledoeteur Calrin. medeoln-légiita. 
charged» (aire l'autopsie. 

■ ^'<#S»* »■ 

UNE FEMME BRULEE VIVE 

Teujturt h pitre h J 
Une octogénaire, Mme veuve Dayer, né» 

Marianne Goilot, était occupée » rallumer 
son polie. 

Comme alla trouvait que le feu ne « pre- 
nait» pal assez vite, elle cornant l'impru- 
dance da vanar sur la combustible le con- 
tenu d'un bidon à pétrole. 

Une formidable explosion se produisit et 
la feu prit aux vêtements de la pauvre, 
femme qui, en un instant, (Ut environnée de 
flammes. 

A na erii, des rolsias acouaruiant at lui 
portèrent secours, mais leurs efforts et leurs 
soins demeurèrent MOI résultats. 

La veuve Devez était horriblement brfllee 
sur diverses parties du corps et elle ne, 
tarda paa 4 expirer au milieu d'atroces souf- 
fisneea. V 

Le CereleeVet-ades et lepali ll*aaraa> 
St-l>oarfaf a« OesiBeja.ee ont célébré, di- 
manche, avec éclat la fete de leur samt, pa- 

ds autra réunions, rua dus 

m »«au eélébrée pas leur dévoué et-jvmpa- 
thique aumdnier, M. l'abbé Bouqueau qui, 
dans une iBatructioneusii intéressante que 
documentée, leur parla de deux vertus bien 
nécessaires a notre époque : La ptète et 
fVaefpfs. 

Plus de-quatre-viacis^ociétaires et ètèvea; 
de l'éeoia Seint-Jssn-Bepöste de la celle, 
s'approahèrent de I» Sainte-Table. 

ùt sotr, i 5 heure«, lai artistes-dû Carole 
il»Tliiil—laüailii jieliiiiaaajiiTelnl Tunis Inter- 
prétansju^dcesrit uneJ»B3breese assistance 
avee.te tetent qui a» dnrttogue, ta Ca- 
^rwlsVcaxnaela- MUJWUUI, an S acte*, do 
MM Ubiè%»et D-rfaeour. 

Lei «ritrtœtai-étajent agréablement rem- 
plii parus iii'iaetiii sjtiiiihonique sous la- 
dlMoOctfde M. Oaroant. 

Ma fin da dette divertusante soirée, M. 1er 1 
Mcairegénéral Marsrsiii, qui présidait, re- 

ubaèauremniiiinil (lis membres dut 
a caaat du Patronage, de la nette 

ausrai q-slla iiiisaainil de donner ; il les ré- 
iiorta surtout du bien qu'ils font en se mon-- 
trant en toute circonstance : catholiques et 

Las parolea de M. la Vicaire général ru- 
inât vtvament apptaudiss 

itamlte  a 
dimanche,parles troupes delà garnison, l 

i de l'anniversaire de la victoire de 

store paaavwssp ne on 
Srjr la Cri euxllaee, 

brillamment Illuminé, aas sol__ 
tèrent une aatriata da üMbuiiiünTco, .qui 
kiugueaiaut applaudie. 

La retraite fräst terrrriuea aux' -~3 
raaplaaade par OB ceneert dorroApar la 
musique du larde Me-oa. 

Cet  anniversaire   sera,   dit-or», ■ OéBbTé 
chaque année, par nos de« 

HARPENT     - 
La Fête de ltotre-Dage fAyde 
Le jeudi 83 juin, cTetait grande fete » 

Marnent. Comme ebanue année, et mieux 
que les autres années, on célébrait ta clô- 
ture du pèlerinage de Notre-Dame. 

De temps immémorial on L'a vu la proces- 
sion, qui se déploie dans los runs du village, 
on on jour, revêtir un aussi grand éclat. 

Vour pressentir que cette dernière jour- 
née dé ta Neuvatae de Notre-Dame djûrde 
aurait eu. cette année, tant da solemn*». Il 
suffisait de pénétrer dans réélise. 

De grand mat», en effet, les pèlerins, en 
venant » prosterner m pied de la statué de 
Marie, n'étalent pas peu surprisd'admiror, 
dressée sons Juno des arcades du chœur, 
une grande et magnifique estrade. 

Du mlnen des draperies qui la surmon- 
taient, on voyait te détacher un superbe 
écusson portant comme emblème une bar- 
3ue doucement balancée au milieu des flots 

e lamer et laissant apercevoir, i droite et 
à gauche de ta route qu'elle suit, des poin- 
tes de rochers qui émergent, at au dessus, 
dans la nue., une brillante étoile. Sur la 
banderole qui la soutient, on usait cette Ins- 
cription : 

lier para tulum 
Ce sont las armes de* l'un des augustes 

pèlerins, de ce jour, i Notre-Dame de Mar- 
pent : Sa Grandeur Mgr Mugabare. 

Dès4 heures du matin, on s'était misa 
compléter la décoration des rues. 

Partout régnait, dans la paroisse, une 
animation fébrile. 

Aussi les pèlerins de Boussois, de Rec- 
quigniei, de Jeumont, de Yleux-Reng se- 
courus, des premiers, au sanctuaire de. 
No tre-Darney nnaurent guère envie de retour— 
•ner chez eux, aussitôt leurs dévotions ac- 
complies! la fête s'annonçait comme devant 
être spleudide. 

Vers neuf heures, les trains arrivés de 
Maubeuge etde la Belgique avaient déversé 
une toile snVisasia de pèlerins, qu'on avait 

»ta» — 

 de vingt cavaliers était parti 
vers Jeumont pour lui faire'escorte. Tous 
étaient Ben de faire carles-e au noble et 
digne évoque de Tokio et «ravoir ensuite è 
ouvrir triomphalement pa*sage>au Dieu de 
l'Eucharistie a travers les rues de la pa- 

Monaeigneur  voyant 

Après quelques minutaad'arréaau pres- 
bytère, Mgr Mugabnre s"avança -messston- 
nellement vers l'église, »oooœpasroé-de M. 
la vioarre -féoéeel Lobbeday et de M. Len- 
SHn, doyen de Manbeuge. que précédaieot 

[. Laurent, curé de Marpent, et la plupart 
des prêtres du decaaat 

. 1st messe, célébrée par M. l'abbé Petit- 
T*r«z, supérieur du ooUage da Valenciennes, ; ■commença aussitôt. 

> Après l'RvangUe 
•devant Intliaiatai» 
tance qui remplissait alors raaeaasta-de IM 
glise, ne put se refuser à prendre ta parole 

Ll monta donc en ebarra, et-dans-une allô- 
cuMen-ana, des le début, il avait a-saoacéa; 
comme devant en* »tocs courte, 3a arandeur- 
Wllcta» anna-rea pèrerma prenants pour leur- 
pieté envers afarJa ; puis, H leur montra, à 
tous, cettotMune Mere comme un modèle 
da pu*5eto„d5obéJasanoe, dé foroetet de ré- 
-rignatirio.danB-ra* peines et les afflictions 
deaette-vie. 

Toutes ses paroles sentallées aucreur des. 

^éarr-son- — 
— dëa les p'eBslai'S mois, c*é-' 

d"un évrtilua, d^on apôtre de Jè%us- 
ist, d'un vrai Dis de Maria. 

'an 11 b. M, la proeeatMkD-ae mit en 
marche. SUT toutleparconrs les mes étaient 
superbement décorée»; plu» de vhrgt arcs 
de-aauiiipûe-avaient été élevés, ton» reliés 
par das haies deverdure. 

Les.graupea-de fleurants très nombreux, 
surtout d'enlaoui et de ieunea Mies, rivali- 
saient de bon goût, de fraîcheur et de piété. 

Les chant» de la Maittiae paroiasiafe, les 
meilleurs morceaux de son répertoire que 
nous St entendre la musique locale, contri- 
buèrent grandement è donner une note de 
véritable piété et de rate à cette belle et 
touchante cérémonie. 

M. le vicaire-ganéral Lobledey, aut-retour 
de ia procession, remercia Sa grandeur 
Mgr Mugabure au nom des habitant* de 
Marpent, et de tous les pèlerins de Noire- 
Dame, de l'honneur qu'il venait de leur faire 
en acceptant de clôturer ai magniûquement 
catrfetas da la neuvain» de N.-D. rTAyde. 

Monsatgua-ii exprima eta-ante lui-même 
toute sa satistactèon à M. la grand vweire 
et i M. l'abbé Lanrent de Ini avoir menasj» 
une aussi belle ocoasion de témoigner pu- 
bliquement et de la piété-et de l'amour que- 
toute sa vie II Svatt professé pour Malte. 

A tous U dit et redit oombien il avait été 
touebé et édifié de tout ce dont U venait 
d'être témoin au ooursdeeefte matinée. 

Bnfln, Il félicita particulièrement les babi- 
tanta da Marnant de leur dévotion envers' 
Marte, et les encouragea è oonssrver tou- 
jours -rivaee, danaleur paroisse, ce culte de 
No-re-Dame. 

La cérémonie se termina, vers 1 h. 1*2, par 
la bénédiction de Monseigneur et le chant 
du beau cantique à Nou-e-Dam»de Marpent 

:i8£k 
Lagay, du 7e»d*-a-go-ns ; au 17e dragons, de 
Juyfcert, do.eie dragon* ;JIU 31» dragons, 
Mac-Oacquin de Stan, du lie dragons ; an 
31e dragons, de La Blntrnlye, du te batail- 
lon d'Afrique. 

Qente. — Passent à Lyon : le lleut-col. 
Quillet de Maiioeuga, è la section tecbbi- 
9>>e i le lieut-aol. Türmer, du 3a 
Manbeui 

La OrumU Pharmacie de France, l, 
rua Faelharbe. à Lille, est une maison 
régionale ; sas approvisionnements-at exne- 
ditionaaudebors sa font avec une régularité 
parfaite, son catalogue général est envoyé 
gratuitement: 11 comporta des prix excep- 
tionnels at le» conditions des envois franco 
en Province. % 

NOUVELLES MILITAIRES 
Infanterie. — Sent promus chefs de ba- 

taillon : les capitaine r*spe**a*flirie*sv^c**3 8i*e,, 
affecté au 9te: Vitregoureix, bon cadre, ~ 
recrutement..affecté au 84e; CEerbout, au 73e, 
afl~ecl6.au 127«. 

Sont prna-ms a« grade de eapitejne, les 
lieutenants GnTquin, au * an*, an  taxe.-, 
Scbaoner, du *Se ail. au 96e ; Gtrillii 
33e ; Pourinontran, dn.39è aff. au 83e 
dagaa, da 73e; Bouchon, du|M9e 
73e --Christla-ans, du 43e an*, au 76e. 

Cavalerie. — Est promu chef d'eeeadr.: 
le capitaine De I^rlanvflJe, daüfie drag. aff. 
au Ce buss. 

Estx-remu capltaiin-niJs lie-J»\J>SBTangBS, 
du 19e ebass. Est raspeté a I-acoviléV M. 
T-rhiseronc, Ueut. de--avàtei-fean>*jtéat»»te 
cuirass. 

Artilleri*. — aèt uroniircolr-nel, leiieot:- 
coi. Psantey, du 20eTég., classé directeur à 
Dunjeerque. 

Est.pro-*-fa-cr*«f d*eseerdron, le oapit. Gate- 
mar, de l'état-major du 1er corps. Affecté 
au 40e. 

Oénio,— Est prvflim>la--ut-ool.eleT-chef dé 
baoùD. 

—Les cap. : au_ 21s dragons,  • Bâfrées do IS juin 
Havre. Tap. Jean-Bart,  864, dm, Debaacfcer. 

Ou M join 
»atitss. V. Penfeld. st«. dm. Leroy. 
Seville, V. all. Hector, 716. dm 

m iténie ; a 
la   iieut.-col. Bloob, de Saiut- 

4 Verdun, le lieut-col. Barre, du 3e 
au 3e, la lieut-col. Fradln de Bella- 

du 1er. 
rviœ d'état major. — Le capitaine 

Cdquelln.de Liste, offlcler d'ordonnance du 
général Lebon, est maintenu ofleiet d'or- 
donnance du général commandant le 1er 
corps ; leoapit. Chassour, da 2 huss., est 
nommé offlcler d'ordonnance du générai 
commandant le 1er corps. 

Corps de santé. —Passent : les médecins 
fflaiors : au 16e d'inf., Minière, du 21e drag. 
au 2io drsaxjus, Cabcaus, du bis de ligne. 

Ar-anarte. - Passent • au 15e rég. le 
colonel Vei-aa, directeur t Dnnksrrjd« r 
aux ateliers de Douai, te colonel Majore!, 
du 15a rég. —w— 
.Les officiers qui ont suivi las cours de te 

division technique 4 l'Ecole d'application 
d'artllierieaont affectés aux services et éta- 
blissements ci-après : Ausstellende Douai, 

Buaoug-Avres, V. Aœîr-J-Jauraguiberry. »186, 
'dm. Charg.-Rénnia. 

da so jais 
Brest. Br.-g. Tbéoéore, 17C, chartwa, Leroy. 
Kochefort. Br. Aimée, 165, charbon. Leroy. 

oapitaine du 27a régiment. 

REVUES 
Mlaraenaa 
i la liberté 

it libre, bulletin de la 
ligue de la liberté d'enseignement, parais- 
sant tous les mois. 

Prix de l'abonnement : Cn an, • fr. — Le 
numéro : • fr. SO. 

Rédaction at administration : 53, rua de 
Babylons, Paris, 7*; libraires-éditeurs : Vie 
et Amat, B, rne-Cassette, Paris, 6". 

•SiMMisoér» du mou dé Mat 1808 — 
Les Bcoles ménagère*. — L'Ecole et l'édu- 
oation famittale. — Chronique de l'anarchie 
universitaire : M. Hervé-devant la-Chambre. 
Le mouvement syndical univeraiuuTa. — 
Oironiqu*» judiciaire : Encore les garderies. 
Dit réunions électorale* 4 Meole pubUqua. 
Circulaire relative aux locations consentie* 
par les ^ liquidateurs A^des   oongréganistes 

« L'KaWle père et Tsssani t^ aMmontas- 
Hm. s PrincÉpes «le la liqui- 
des Congrégations enaei- 

•.;«  Univeraslé et Bnsêignemeot 
ononos-a^stémes -yérliavttlon ». .le 

goût en.DMératu--e ». — Chtonique 
Uve: Projetdaloisurl'enseuroenjen 

' uaisee-afiVé. Rapport de M. Barthou. 

Oo-aMatesvMeMsi, pa- 
i»,»ft. 15; un raissant la Dlrpancho La 

an, ■ fr. ; années écoulées, chaque volume* 

Sommaire du tS Juin 1905. — Jaris- 
■ prudence : — Trlf**'M«Mv*'l : Le liquidateur 
qui succomba'dans une instance e~***esrée> 
paroi» contre lui doitsupporter les dépens. 
*>-ea-a-a~a--*>>-e-----» ■JB-P 

1»mrwwtm» a»—■■■un». 

si, ri, awe ^a—a*—Maaa-^^^a 
.1» LÏLLK,ph.LMleN!-, 0ë,-PUc. :"MW»I 

.UäOI, TTllr. d* BaalMÉ» : BOUSAIX, Deren-, 
■h«f>. r. S* LÉaavr ï TOUROOINO. BeT»«-'.l 

DaT*«VlEltS 'I-ftL-ÊOatA-SlSlBS 

éuave-r*.—>Docambreé,Io acnetenrs. 

cîu i«,-* "2nSS?n!i ».M 

-r-York— Cotant, —i 

, -nun* IV 
Itfluef^i: vjg I. 

JJII*. — SUCRES. — Sucra cassé : ■» .68 .. < 
Jîn pain n* i : .63 ., :a* S : ». i Oauel« Jet ; 
30.S0■» » »». 88 4     

AIATOOLB. — 8/6 Ha cHs-i. : Bt S»S  M.M      _ 
1  ' '■■" 

LA HERNIE GUERIE 
Le Iriomphe de la Métiiode GLAVEBIE 

On ne tauraif revenir trop sotrvemt sur tes 
découvortei utHesàlTiumatiitô ; de ce nom- 
bre, et au premier ranç, la presse médicale 
et scientifique a sigoalù le lûerveilleux traf 
ttmieal de la baruie 

nln«     In!     ennk.,»^....»!        "rtüUS OS OIS 40..V 

-vMMlt 
clalisto da Parts, M. CLAVEHIE. NousQé 
sommes plus, ici, cn présence d*un essai, 
mail d'une experience certaine, d'un succès 
définitif, altesôpar desmillars 

Il serait troc long de publier  
sant faisceau d'attestations, oülespersonnes 

da-*ruerteoos. 
' ioTcet impo- 

guéries expriment laiu étaraelle rasen-asis 
same ; il Suffit de lira le« Livre d'à* », ou 
sont consignées cas preuves: irréfu tables con- 
sacrant l'excellence incomparable de la mé- 
thode CLAVERIE, qui est, maintenant, sans 
rivais au monde. 

Il faut done que toutes les personnes cul 
souffrent de hernies, descentes,efforts, etc., 
refusent nettemeat,dans leur propre intérêt, 
tous les mauvais bandages qu'on leur offre 
et qui ne sont que de pieux modèles, con- 
damnés depuis longtemps par tout le corps 
médtcalet par les-naïades eux-mêmes. Elles 
devront profiter du passage de M. CLAVERIE, 
oui visitera les malades et fera lui-même 
I application de sonincomparable métbodeè : 
Arra«, HStel du Commerce, mercredi 28 

juin; 
Lens, Grand Hotel, jeudi 29 ; 
Il«!»»■■ a, Hotel do France, vendredi 30 ; 
Bt-Omer, Hotebdu Commerce, Samedi 1er 

js-tf-s-tr* 
tamal«sjr-ae a»r-*ater, Hotel du Qommer- 

, HorêldaGrandCerf, mardi 18. 
Le TraUé.de (a Hernie, ou-.cette nou- 

veite métbod*f-st <iruTement expliquée ainsi 
qtJB lé LfBretd», où sont consignés de» 
rriM«rs'de^aériso*-s. étonnantes, sont sn- 

~ ■s.gnituUamsnt à touta»lea personnes-   . 
tes ifliSMi lent. A M. Cbs-ea-te, 834,  t 

inbo-arS-iarbn,.* Taris. 

pour toutes les naeJ-adiea da rent-*« 

tree «*-*«•*»> «t mwmtv* 

mmm & MABftitiL 

Socrê rouik.   «   » ~ * 
-4VH1S.   .   ....   .MO kilos 
Beif-le lös kilos 
Oraes ■•«*_■»>••■ 
Vaeourgoas. l'heotolitr« . . . 
Tiartsaaa de lin, 1er choix.   . 

— de cuts* boasa qui. 

— d« ricin.'   .'.'.'.' 
Easrais aaag «t via» 
Bulfalae d'ainoaiaqa* 
Nitrate. 

Le kiti 
Lakni 

Taxe dn nain 
tog da pain blanc, l**qaaL 
oa de pain nia   . 

Fourragea, le* 100 kilogs 

BMbLae 
Beér.eee  
Harioots. M. 

LB HAVRE. SB Join, 
Salad aas. en "rancs par 100 kilos. — C ' 

■T'S"'- "•: ' 
*    —      Septembra '. 

—     t deralérs . 
■•le, en francs par 100 kOos. — Invariable.' 
Disponible.  . T ;  .  .  .     r>M 
Courant.   ...... tf      n.«0     j 

Veyaare AU 
4-robaa, Malles, 
la fabriaoe SOVBZ l-eaa» LlUa 

TOUT U MONDE SAIT 

ce, dimanche 2 
-CaJarle, Hotel Meurica, lundi S ; 
Dnakerqne,   Hôtel   du   Chapoau-Rouge 

mardi 4 : 
n*asnaaniili,HéUi-St-Oeorga», mt-roredi 

Ai'*â»eiaMJ»rM,Heteld*tNord, je*or»*«: 

»otab-atat^Hotel »erraille, samedi S ; 
1411«, Hôtel de l-Ewope, i»et 34, rue Bas- 

se, dimanche 0, ItmnHOet tnardrxajuiMet ; 
lW*anl,iteltel>-HbtBldelaasse,mssai-»Jiia- 
niaala,HHIat de l'Europe Jeudi 13 : 
0«-a*»-UvHfttel da Fnmea, vandretn 14 ; 
I« OaSeae,.H0tal du Nord, samedi 15 ; 
Avraaea, Hôtel du Nord, dimanche 16 ; 
dfyto*n"**»'Hote-t"- Commerce, lun-J »OTEST  L'APÉRJTIF  lyÉTfc 

MMnCMn'Carf n.,^11 IO _    . -F*?"\ *** te*. 

LB mttmn tniktit éIOTEM U 

&mmtem 
Immédl a terne nt, «4 
PRENEZ UN QUINQUMtA 

lAiims-TiKÜö Tim 
DfUBioKleiCifàetlB 

Exigez Vétiquetle swia toutdOt 
m 

- COia.ICO.TE PIUGMENTA. ^ 
r ta» vtn •as»-* taïai itatalai 

Cown*amx*»séiier*teMo*iiuraTns*iasiis ss rniaslii.d» rourcot-tr*. 

CHRONIQUE AGRICOLE 

le projetde 
De teat un peu 

Lm fraude des beurres 
Nés lecteurs ss souviennent du remet"-   _ 

quabte rapport que M. Hubert Caron pré- «cule ainii que cela se pratique en Belgique; 
" IIISH séuaauaasnl > runs il** saaiiiim fis il1nii1iira"nn fir I""!'!-1* sésame saisie 

comme offrant le plus de sécurité la double* 
dénaturation par l'huile de sélssna et la fé- 

du Comice agricole de Lille, rapport que iàxwvant laisser des doutes, ainsi qnllré- 
~ "~  avons reproduit d'autant plu» voloo-   Balte des expériences précédemment rste>- 

qo'il ■—•i'1*"- staa at-ada approfondie   ■as et qui otsUété laites dans diverses-sta- 
de la question des fraudas des beurres. 

Complétant son pmsiia travail, 4 la de- 
'   Oaattaot, ISrést-tent du Co- j nouvelle oooarsto 

■ans asTonomtQues 
) lacune ' 

Habart Caron a satretenu  li 
bres, 4 l'assemblée du 17 mal, de la 

Volet, extrait du piase-te-raraal de la séance 
dn 17 mal, ce qui a été dite ce aujet 

Dan» te déabaratlia qpt a smiiVsdoptlo*-.. 
du rapport de M. Oaron, la «Issstes daanan- 
dait que U loi du 17 avril 1807 fut remaaiéa 
de façon 4 étendra 4 U vsgHsIUl et aux 
graiaaea similaires tes ilissasalaiina aa> at- 
laajsjaat déjà la fchftesMoajat te STMn 
vente de la margarine. 

Or, le Parlement se trouve déjà, depuis 
4UÜ3, saisi d'une proposition tendant à rnodi- 
■ar cette toi du te avril MB7 et pteaprrvant 
éna séria da masures visant la fab-rteabon 
ae le -nargarina. 

Gatte propoaMen de loi a donné Usa 4 un 
rapport très documenté de M. Laden Cor- 
net, déposé dan* te séaasa du 17 daaambre 
1003,4 la Chambra des députés et aonaluaat 
è l'adoption des morufieetions 4 apporter 4 
la loi de 18B7. 

Afin de mettre las membres cm Comise 
Agricole au courant da la question, M. le 
Préaidant prie M. Caron de faire l'analyse 
de la proposition nouvelle at du rapport de 
M. Cornai at d'apprécier si la texte proposé 
donna satisfaction aux revendications sou- 
levée» par la Comice. 

Où en es t ta que» Uon 
!    M Caron declare un commenç ant que le 
I rapport de te cotnarésslon d'aa-noultlire ré- 
' pond, dans une certain» mesura aux dési- 
. fini* ss prime» dans aotrw dsnuére séance   une disposition inttrsssiats : eue sa 

notamment en ce qui oonoernole mouillage1. 
du beurra et la dénaturation de la marga- 
rine. Cependant comsne tes danalurauts ne 
sont pas encore spécifiés dans 
loi, il pense qu'il est sage de 

e pi 
de coup ploa oorapléto las faandè» multirte». ,1L 

—u ss commettent  dabs la   vente   des «nant 
taries. 
M. le Président remercieM. Caron de l'In-1 

téressaate analyse, qu'il vtent de faire et 
après avoir recueilli leaavis de l'assemblée 
nutatdopter parle Comice la résolution sui- 
vante: 

Une importante de la pro 
■tea oa pss imposer 
a végétaBne. Cette 

propofritton 
ser ladéna- 

turabon de la végétaUne. 
grasse, n'étant pas assas asstmilabla au 
beurre, iiàtes-uiiilt 4 la nouvelle loi comme 
alte écbrajtoaft 4 aeUeda 1»B7. 

La Commission n'a pss. jugé utile de pies 
crire cette danatureUoo, 4 U suite de ladé- 
eeuverte d'an procédé de dosage par MM. 
Manu at Coudon. Mais il est ssssntist de 
faire remarquer que ce procédé n'est qu'un* 

la» ' inodiOof-tten de 
lyaa, consistent à doser partioulièrementles 
acides volatila solubleseUes aeidea volatils 
InsoiiihlBS. au lieu de les évaluer d'una fa- 
çon globale. On espère de cette manière 
Souvuir parvenir 4 atteindre la falsification 

u beurre par la végétaline, ce qui n'était 
plus possible avec l'analyse isnianne. 

Pourtant la méthode préconisée ne peut 
prétendra avoir ptas de sûreté pour recher- 
cher et doser exaotoœent la nouvelle ma- 
tière grasse que n'en avait l'ancien procédé 
pour l'évaluation ds ht margarine. 

En conséquence, dit M. Caron, U ma parait 
indispens»bted'af"treu»dre lavante, la fabri- 
cation et la dénaturation de la végétaline 
aux mêmes conditions qui seront appli- 
quées 4 la margarine. 

Avec le rapporlew, ee-sanaje-t-ll. J'ai ré- 
clamé dans Is légialalte» un texte suffisam- 
ment éiastiqae poor winssaliu d'sttauidrs, 
par un sliuiilu déarat, tes nouvelles fraudes 
sans avoir 4 promulguer des lois répres- 
sives obsaxte rote a-*e l'industrie dss frau- 
deurs las raodraiant néceasaires. 

La législation (beige a, sous oa rapport, 
iréserve 

'■£— 
beaire. 

Enfin 1l**«smble 
mice maiatJ-mne-soa toter-, 
venir iins-niiilsnlB Irate siilkiisiliientta tou» 
le» pa-pj-produoteurs-do beorreafln de-déna- 
turer de te méme<tm-rg*ra les mtmss pro- rtotetde 147 aandarlats. ITuus ispsHaiiii-si ate 
dults etatteindre -ansi dTnne façon beau-{ cot Inlérossant tournoi, prouve évideoso-da 

Motion vote« 
. « Le Cornice agrieoU -tel1 

"B«2. -a^lto^ssr»l.da»r * ites sur 
difficulté d'atteindre  Isa Mal   " 
comme-rce du beurre cosattete 4 
Vinaofllsance de te tel duj» avril 

Detâsade-4 M. le MinKe de 
tore d» réclamer 4 bref délai 1' 
l'ordre-du Jsur date Cbambre des . 
de la discussion du repport de M. 
Cornet, sur le projet de loi tendant 4 modi- 
fier la législation concernant te répression 
d» te fraude dans le commerce du bourre 
et te fabrication de la margarine. 

Signale au Parlement la néoessi nécessité d'éten- 
dre I la végétaline et aux graines »usoapti- 
bles d'être mélangées au beurre, tes dispo- 
sitions visant te ftbrication, la vente si te 
danaturafioo de la margarine. 

Insiste pour ems la doubla dénaturation 
soit pratiquée 4 l'aide de l'huile da sésame 
et de la fécule. 

Batte exprime le veau qu'uni convention 
Internslionala s'établisse antre tous les par* 
proaueteurs de beurre pour régler les oon- 
oitiens de la vente des beurres, les prose- 
dés de dénaturation des grsisses-comesti- 
bles et la recherche de tous moyens suscep- 
tibles de réprimer te frauds. 

.•a 
Examens d'Aafricnlttire 

Le jeudi 20 julUal aura lieu, au Collège 
de Bailleul, la session d'examens de fin 
d'année pour tes élèves des Cours d'Agri- 
culture des diverses institutions, où cet 
ensaigae-acat est donné selon les program- 

iieoi-^-'-emRir* 

mes approuvés t>«r la Société des Agncul-J    (Test toujours la _ 
teurs-de France. ' mimstèroanérièxbnai, le  

" ) œtte-Sociéle, u-ùs^fcd»»*     *~atm*s*nanns encore quo 
 *eas*«lcQt»de LUte, **de»L ken quasSon us "Blrr.'M.Vn 

autre»sociétés »-gricoTes du Mord, présida- Tjsjnnilai. iiatea !■■■! du ta 
ro*rt-*-M^yar»es é-x*caa*e»et'lut-isiuijBioct ' •4o*»derocse*'ara--e»)-»» 

Douze aeUègas ditraxa-ste *>reaerjtant oa. 
teUto 147 aaiidt-tels. Wu*a» tauattes— 

•etlntérnssaiit tournoi, preuve évide 
a va»»« at de l'eaarit pratique qui disto- 
jaent l'enseignement libre. 

er». 
A propos dVlîMiselgneinent 

Just-anenf frotesén db cette révoltansa 
pai-aaiité. les membres du Co-nieo de Lille 
eot voté le iM oeùrant uno *»dreeae do pro* 
testaUan. 

LeNord amtws-a-jtavar de^r-* a-tfoa 
est enfin aperçu en bant lieu-ftre   ne pense * lui que lorsque »vjgittlo r 

_. at-ttoate, tel quit est donné 
da-asies-éeoles officielles, avait basulii dllrri 
reatesoé. Les ohoaaa Sauraient pauti»a 

3.!°/ £   PS» ** raodlfiaaa de snot, mais l'snsela-na- a*a* *a' meat fibre s-ortente toutda bon vanTTsn- 
™   aeigiia-ment proreesionnal   et, -banni  sur 

b-jaiMra»d-Bulras poinu.H y avant 

Bema*a*fttons, 
effets ds oatte ooncurrance, te 
radraa-dstration elteméme n'y --Mate pas. 
N'a-bon paa vu, dans le Itesd, -tes ooHagas 
municipaux organiser au galop das oours 
d'agriculture parce que le collège libre en 
avait lui-même organisél 

Donc, toute la machinerie administrative 
«•étant mise-an mouvement, M. le Président 

•dde   ' da la République vient signer le décret 
que voiof : 

• Il est institute au ministère da l'agricul- 
ture un Comité d'organisation et de perfec- 
tionnement de renseignement de l'agrical- 
ture, des stations ds reohsrcbes et labora- 
toires agricoles. 

Le Comitéleracomposéda fKiixant-Hiulnze 
membres 

Bait te liste ds ces membres, parmi les- 
quels das sénateurs, députés, sommités de 
te science agricole ». 

Jusque 14, tout esttrès bien et 11 n'y a qu'à 
applaudir. — Remarquons cependant que te 
dép-u*to-neat da Nord n'i pas an seul repré- 
sentant dans (»cénacle, pas plus que le Pas- 
de-Calais d'ailleurs; la Somme est plus heu- 
reuse : un de sas députés, M.KIotz a été ad- 
mis au Conseil. Décidément, il parait que 
notre région n'occupe qu'une bien petite 
place dans tes préoccupations de nos maître.. 

Las éosiSs de I 
<r«fielgique,OTitété p 
parla Conuce agricolo do I 

a"e 
Btüds gor las Insects* 

C'est Is titre d'un petit volume publié xanr 
'    un «avant st patient ensur va- . Pianooia, 

or de la na 
Ce livre mérite -Tetra lu (prix Ifr. obes 

les libraires ou chez l'auteur 4 Carillon, 
Nord). 

L'auteur passa en revue tous las Insecte« 
«Mat l'-uj-rloulture doit prendre souci 4 dos 
titras divers. Que d» faussas Idées courent 
encore relativement aux insectes. M. Fran- 
çois n'a rien voulu croire de ce que les 
auteurs vont répétant depuis toujours. Il 
n'a eu foi qu'en lui-même, il a tout vérifié 
et c'est ce qu'il a vu qu'il reecote agréable- 
ment dans son charmant petit livre, dont 
nous rsromr*»sni»nni te lecture. 

Volai un extrait du livre de M. Francois : 
L'escargot on hélice des auteurs 
De l'infinie variété d'ascargoti qui peu- 

plent la terre et tes eaux, nous n'avons 4 
nous occuper que dedaux espèces : d'abord 
l'escargot commun, de te grosseur d'une 
noisette et de couleurs variées, connu sous 
la nom vulgaire de caracole. On la renoon- 
tredans tous las jardins et on se plait or- 
dinairsaisnt 4 réersser ce qui m'eugags 4 
prendra sa défense. Car U ne me suffit pas 
d'admirer ce maçon extraordinaire qui, sans 
manoauvre et saas truelle, se bâtit due mal- 
son solide et gracieuse que l'architecte la 
Sus habile ne saurait cor-str-uire-rtUaquelle 
Il a la prévoyance d'adapter pour t'hi-rer une 
poste de siroté. Dans l'iritéret da te va- . 

q-wtoora-nie-iur laquelle i 
joumnit qur-iquafois plus d'une journée. Oui 
on le -ait ta-plasfcordhaammsnt c'est te Ion« 
des branches et des corps d'arbre ci il pa- 
rait se nourrir do bavures corticales, surtout 
d> In poivra détériorée de brindilles mortes 
qui lai auront comme une nourriture faiaan- 

Im-tilo doue do i 
int ecto nuisible ; 

dos proporboos 1 
ttegnriS'ju*-qu'4 la «rn-astirir d> 
Co moUusqao, parait-il, forme i 
m-umaaTivin taatea-usi -taaavtemw 
itesant ot dans certains pays, te Suisse no- 
tammant, U ait l'objet d*un -»ériteble com- 

Mnisa'ii se nourrit sans ia-ton-raalant sur 
- d-Màmxaxam 

I ravage t rua 
est tuas vo- 

daSblenlSc^l^tleqtnî^r1 ne 
saurait-on le détruire trop vite si petit qu'il 
sert et an le recherchant daas tes excava- 
tions et au pied des murs des jardins, où il 
aime 4 trabntor pour l'hiver sa nombr-ause 
progéniture. 

r>riatdLcixa.-ö 
Dans une-récente séance, la Chambre-a 

-adopté une pro position de loi ordonnant que 
toute jument rétermee de l'armée et ajaa* 
en vente par ratat, qui serait altatote d*' 
cornage enronique-ou de fluxion nériodique 
des yeux, devra préalablement 4 te vente. 
être marquée an feu, 4 l'encolure d» la' 
lettre R. Aucune jument ainsi marquée ne 
devra être présentée 4 la satine. Bn cas 
d'i-rtcaction. le propriétaire ds te jume-rt 
sera puni d'ans amende da 50 4 100 fr. ; an 
cas de récidive, l'amande sera du double. 
Un outre, seront pusibtes d'une-amende de 
95 4 60 fr.. Las propriétaires d'étalons on 
leurs conducteurs, qui auront (ail saillir 
one jument alas» m-u-quée. 

S.-L. nx rsjuoJU». 


